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DE  LA  COUR 


DE  PARLEMENT 

DE  TOULOUSE. 

F  O  RE  A  2\T  T*  Reglement  pour  ce  qui  doit 
être  obfervé  dans  toutes  les  Villes  (À  Lieux 
du  Rejjort  de  ladite  Cour ,  pour  prévenir  les 

accident  du  mal  contagieux. 

/ 

DU  7.  Août  tjioi 

Extrait  des  Regifires  de  Parlement. 

SU  R  les  requifttions  verbalement  faites  par  le  Piw 
cureur  General  du  Roy ,  contenanr  que  la  Cour 
ieft  informée  par  les  avis  qui  ont  été  donnez  ,  que  la 
[Ville  de  Marfeille  eft  affligée  de  la  contagion  >  &  des 
yefolutions  que  le  confeil  de  Ville  ,  affemblé  par  les 
iÇapitouis,  prit  le  jour  d’hyer  en  prefence  des  Corn- 
Irjilîaires  de  la  Cour,  pour  prévenir  un  pareil  mal» 
foeiuu  mais  comme  ces  précautions,  quelque  éten^ 
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dues  qu’elles  puiffent  être  ,  ne  peuvent  pas  la  mettre 
hors  de  tout  danger ,  s’il  n’eft  pourvû  à  celui  auquel 
cette  Province  eft  expofée  par  le  voifinage  de  la  Pro¬ 
vence, &  par  la  communication  des  habitans  d’une  V il-' 
le  à  l’autre  ;  il  eft  de  l’intérêt  de  celle-ci  en  particulier, 
&  de  la  Province  de  Languedoc  en  general ,  d’établir 
un  ordre  qui  puifte  fervir  de  réglé  pour  foutenir  Se  en-» 
tretenir  le  commerce  &  la  facieté  >  avec  les  précau¬ 
tions  neceflaires  dans  des  circonftances  fi  fâcheufes-,à 
caufe  de  quoy  il  requiert  la  Cour  qu’il  lui  plaife  d’y 
pourvoir  par  fa  prudence  ordinaire.  Ledit  Procureur 
General  retiré  : 

L  A  COUR,  faifant  droit  fur  les  requifitionsdu 
Procureur  General  du  Roi,  fait  défenfes  aux  Con- 
fuls  &  Habitans  des  Villes  Se  Lieux  qui  font  en  deçà 
Se  le  long  de  la  Riviere  du  Rhône  ,  &  à  ceux  des  au¬ 
tres  Villes  de  ce  R  effort ,  d’avoir  aucune  communi¬ 
cation  avec  ceux  de  la  Ville  de  Marfeille  ,  Se  autres 
Lieux  de  la  Provence  fufpc&s  de  la  contagion. 

ORDONNE  en  confequence  que  les  Portes  des 
Villes ,  Bourgs  Se  autres  Lieux  fermez  de  ce  Reffort, 
qui  ne  feront  pas  abfolument.  neceflaires  ,  demeure¬ 
ront  fermées  :  Que  la  Garde  des  autres  fera  faite 
parles  Confuls  ôc  plus  notables  Habitans  de  toutes 
conditions ,  fans  exception  de  peri’onne ,  félon  qu’ils 
feront  mandez  ,  &  fans  qu’ils  puiffent  fubftituer  leurs 
Garçons,  Valets  &  Domeftiques,  à  peine  de  cent 
fols  d  amende  pour  la  première  fois ,  &  de  plus  gran¬ 
de  en  cas  de  récidivé  ;  &  que  perfonne  ne  fera  reçu 
dans  les  Villes  6c  Lieux,  qu’en  rapportant  un  Certifi- 
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cat  de  Santé  du  Lieu  d’où  il  fera’ parti,  figné  des 
Confuls  des  Lieux  ;  8c  en  cas  d'abience  defdics  Con- 
fuis ,  ou  qu'ils  ne  fçachent  figner  ,  feront  lefdits  Cer¬ 
tificats  lignez  par  les  Curez  des  Lieux,  &  par  un  des 
principaux  Habitans. 

QUE  ceux  qui  par  la  neceffité  de  leurs  affaires,  8z 
par  Congé  ,  pafferont  de  la  Provence  en  Languedoc  , 
ou  qui  viendront  des  Lieux  fufpe&s ,  ne  feront  reçus 
dans  aucune  Ville  ni  autre  Lieu  du  RefTort  de  la 
Cour,  qu  après  avoir  fait  Quarantaine  au -dehors  de 
la  première  Ville  de  leur  arrivée,  &  dans  les  Lieux 
qui  feront  à  cet  effet  indiquez  ;  &  après  ledit  tems  ils 
feront  tenus  de  prendre  un  Certificat  en  la  forme  ci- 
devant  prefcrite. 

Que  les  Marchandifes  venans  pareillement  de 
Provence  &  autres  Lieux  fufpeéb ,  feront  arretées  en 
deçà  du  Rhône,  au  premier  paffage  ou  premier  Port 
du  Languedoc ,  dépofées  en  lieu  de  fûreté  ,  8c  mifes 
à  l’air  pendant  quarante  jours,avant  d’en  pouvoir  con*.; 
tinuer  le  tranfport  8c  la  voiture  3  ou  être  expofées  en 
vente. 

Et  à  l’égard  de  celles  de  cette  Province  de  Lan¬ 
guedoc  ,  elles  ne  pourront  paffer  d’un  Lieu  à  l’autre, 
qu’en  rapportant  par  les  Voituriers  des  Certificats  de 
Santé  du  Lieu  de  leur  départ  ,  8c  des  principales 
Villes  où  ils  auront  paffé,  en  la  pnaniere  ci -devant 
marquée. 

ENJOINT  aux  Dire&eurs  des  Bureaux  de  la 
Pofte  &  hfteffageries  des  Villes  8c  Lieux  de  ce  Ref- 
fort  ?  de  parfumer  en  prefence  de  l'un  des  Cônfuls 
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des  Lieux  les  Lettres  venans  de  Marfeille  &  Lieux 
voifins ,  avant  de  les  délivrer  au  Public,  ou  aux  Com¬ 
mis  &  Meflagers ,  &  de  leur  en  donner  Certificat 
fioné  deax  &  dudit  Conful.  Fait  défenfes  aux  Pré- 
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pofez  à  la  Garde  des  Portes, de  laiiîer  entrer  lefdits 
Commis  &  Meflagers  dans  les  Villes,  qu’aprés  avoir 
vérifié  lefdits  Certificats. 

ENJOINT  à  tous  Cabaretiers,  Hôtes,  Auber- 
giftes,  Gens  tenansen  penfion,  8c  tous  autres  qu’il 
appartiendra  ,  fans  exception  de  perfonne  ,  de  tenir 
un  Etat  du  nom,  qualité  &  refidence  ordinaire  des 
perfonnes  qui  viendront  loger  chez  eux  ,  d’en  infor-: 
mer  les  Confuîs  des  Lieux  le  même  jour ,  ou  au 
plûtard  le  matin  du  lendemain  de  leur  arrivée  :  de 
ïobferver  pareillement  à  l’égard  de  leur  départ }  8z 
de  reprefenter  ledit  Etat  toutes  les  fois  qu’ils  en  fe-- 
ront  requis  j  le  tout  à  peine  de  mille  livres ,  &  de  puj 
nition  corporelle  ,  s'il  y  écheoît. 

Fait  défenfes  aux  Supérieurs  des  Communau- 
tez  Séculières  &  Regulieres ,  de  recevoir  dans  leurs 
maifons  aucuns  Ecclefiaftiques  &  Religieux,  ou  au¬ 
tres  perfonnes  venans  des  Lieux  fufpeéb  ,  qu’aprés 
avoir  fait  quarantaine  >  8c  rapporté  le  Certificat  or¬ 
donné  en  la  maniéré  ci  -  devant  preferite,  ni  d’aucun 
autre  Lieu  de  cette  Province  ,  s’ils  ne  rapportent  un 
Certificat  de  Santé  en  la  maniéré  ci-devant  ordon¬ 
née,  figné  en  outre  par  leur  Supérieur,  8c  vifé  par 
les  Confuls  des  Lieux  de  leur  départ ,  &  de  ceux  où 
ils  auront  paffé,  ou  au  défaut  par  les  Curez  &  l’ur^ 
des  principaux  Habitans. 
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ENJOINT  à  tous  Confuls ,  dé  faire  vmder  des’ 
Villes  &  Lieux  ,  tous  les  Pauvres  étrangers,  &  de 
les  renvoyer  dans  les  lieux  de  leur  naifïance  ,  ou  de 
leur  derniere  demeure  ,  vingt  -  quatre  heures  apres 
l’avoir  fait  publier  .  fous  les  peines  portées  par  les  Re- 
glemens.  Fait  défenfes  à  tous  Hôtes ,  &  à  toute 
forte  de  perlonnes ,  de  leur  donner  retraite  ,  même 
fous  prétexte  de  charité  ,  que  par  la  permiffion  des 
Confuls  fignée  d’eux  Si.  de  deux  principaux  Habi^ 
tans. 

LEUR  enjoint  auffi  de  vifitçr  inceflamment ,  affiliez 
d’un  Médecin  ou  Chirurgien,  les  boutiques  desApo- 
ticaires,  pour  vérifier  fi  leurs  drogues  &  medicamens 
font  de  la  qualité  requife,  Si  s’ils  en  font  fuffifatnmenc 
pourvûs  ;  de  quoi  ils  drefferont  leur  procès  verbal , 
pour  en  être  fait  rapport  le  lendemain  au  plus  tard 
dans  l’aflemblée  des  Villes  &  Lieux,  pour  y  être 
pourvu ,  ainfi  qu’il  fera  trouvé  neeeflaire  :  comme 
suffi  de  commettre  une  perfonne  capable,  pour  véri¬ 
fier  dans  les  Aflachoirs  Si  lieux  deftinez  à  la  tuerie 
des  Animaux?  fi  les  chairs  font  faines  Si  de  la  qualité 


LEUR  enjoint  de  donner  les  ordres  neceffiaires,  pour 
tenir  les  places  &  les  rues  nettes  5  défaire  tranlporter 
Si  enterrer  dans  leurs  peaux  &  dans  des  folfes  5  à  fix 
pans  de.profondeur ,  hors  defdites  Villes  &  Lieux  , 
autres  que  les  lieux  deftinez  aux  pâturages ,  à  cinq  cens 
pas  de  diftance,  tout  au  moins  ,  deldites  Villes  Si 
Fauxbourgs ,  les  Chevaux,  les  Chiens,  les  Chats  ,Sc 
autres  Animaux  de  cette  efpèce ,  après  qu’ils  feront 
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morts  ;  8c  de  faire  enlever  tous  les  huit  jours*,  aux  dé¬ 
pens  des  Proprietaires  ,  les  fumiers  des  Ecuries.  Fait 
défenfes  ladite  Cour  aux  Habitans  defdites  Villes , 
fans  aucune  exception  ,  d’en  avoir  chez  eux  palTc  ledit 
délai ,  ni  de  les  mettre  8c  dépofer  dans  leidites  places 
6e  rues ,  8c  d’y  jetter  aucunes  immondices ,  à  peine 
de  cent  livres  d’amende  pour  la  première  fois ,  8c  de 
plus  grande  ,  même  de  punition  exemplaire  en  cas 
de  récidivé  $  8c  fous  même  peine  aux  Habitans  def¬ 
dites  Villes ,  de  tenir  dans  leurs  maifons  des  Lapins , 
des  Pigeons,  des  Oyes ,  des  Cochons ,  trois  jours 
apres  la  publication  du  prefent  Arrêt  faite  fur  les 
lieux  ;  enjoignant  aux  Confuls ,  ledit  délai  palfé  ,  de 
les  faire  tuer  fur  le  champ ,  8c  de  les  diftribuer  aux 
Hôpitaux ,  ou  autres  perfonnes  pauvres ,  ainft  qu’ils 
trouveront  à  propos. 

ENJOINT  aux  Pourvoyeurs  de  Gibier  &  Vo¬ 
laille  ,  de  tenir  leurs  mations ,  cages  8c  volières  net¬ 
tes,  8c  d’en  apporter  de  trois  en  trois  jours  le  fient 
8c  ordures  en  des  lieux  écartez ,  hors  des  Villes  8z 
autres  Lieux  ;  8c  ce  fous  les  fufdites  peines  :  fait  les 
mêmes  injonéfcions  aux  Particuliers  qui  ont  des  voliè¬ 
res  dans  leurs  maifons. 

Et  à  l’égard  des  Bœufs  &  autres  Beftiaux  qui 
mourront  de  maladie  à  la  campagne  ou  ailleurs , 
ordonne  la  Cour  qu’ils  feront  enterrez  avec  leu.r  peau, 
à  la  diftance  de  cinq  cens  pas ,  tout  au  moins }  defdi¬ 
tes  Villes ,  Fauxbourgs  8c  Villages,  en  des  lieux  écar¬ 
tez,  autres  que  ceux  qui  font  deftinez  aux  pâturages, 
iix  pans  dans  la  terre  ,  8c  que  les  foffes  en  feront  foli- 
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dernent  couvertes.  Fait  défenfes  d’écorcher  lefdits 
. Beftiaux,  à  peine  de  cent  livres  d’amende,  8c  de 
punition  corporelle.  Enjoint  aux  Confuls  des  Villes 
8c  Lieux  d’y  veiller ,  8c  de  le  faire  executer  ,  à  peine 
de  ladite  amende  ,  8c  autre  arbitraire. 

Enjoint  aux  Directeurs  des  Hôpitaux,  tant 
de  cette  Ville,  que  des  autres  du  Reflbrt  ,  de  redou¬ 
bler  leur  attention  pour  la  nourriture  &  entretien  des 
Pauvres,  8c  panfement  des  Malades ,  8c  de  les  faire 
coucher  en  des  lits  feparez ,  autant  que  faire  fe  pourra. 
Leur  fait  défenfes  d’en  congédier  aucun, qu’aprés  une 
parfaite  gueriion  ,  &  en  avoir  communiqué  aux  Ca- 
pitouls  de  cette  Ville ,  8c  aux  Confuls  des  autres  Villes 
&  Lieux  du  Refibrt  ;  8c  aux  Curez ,  Médecins  8c 
Chirurgiens  de  la  prefente  Ville,  d’informer  les  Ca-; 
pitouls  tous  les  huit  jours ,  8c  plutôt  s’il  en  eft  befoin 
de  l’état  des  Malades  qu’ils  auront  vifitez,  8c  qu’ils 
jugeront  attaquez  de  Maladie  contagieufe  ou  fuf- 
pc  &e  :  8c  à  ceux  des  Villes  8c  autres  Lieux  du  RefTort,1 
d’en  informer  pareillement  les  Confuls ,  pour  y  être 
pourvu  félon  l’exigence  des  cas. 

Fait  défenfes  la  Cour  de  continuer  les  reprefen-» 
tâtions  de  f Opéra  ,  8c  tous  autres  fpedacles,  même 
foutes  danfes  8c  bals  ;  &  à  tous  Joueurs  de  Violons 
de  s’y  trouver  ,  8c  d'y  jouer  pendant  ce  temps  cala- 
Tniteux  ,  à  peine  de  punition  corporelle  j  8c  à  toutes 
perfonnes ,  fans  exception  dé  condition  ni  de  fexe 
de  jouer  au  Pharaon  ,  à  la  BaiTette  ,  au  Lanfquenet , 
8c  autres  Jeux  de  hazard,  fous  les  peines  portées  par 
les  Arrêts  ci  -  devant  donnez ,  même  de  punition 
exemplaire. 
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ORD  ONN  E  que  le  prefent  Arrêt  fera  publié  &' 
affiché  ,  tant  dans  laprefente  Ville,  que  dans  les  autres 
Villes  &  Lieux  du  RdTort  ;  à  cet  effet  ,  que  des  Co¬ 
pies  dûément  collationnées  d’icelui  ,  feront  envoyées, 
à  ta  diligence  du  Procureur  General  du  Roi ,  dans 
toutes  les  SeoéchaufTé.es  >  Bailliages  ,  &  autres  Judica- 
tures  Royales  du  Reffort  de  la  Cour ,  pour  y  etre 
procédé  à  pareille  publication  &  affiche.  Enjoint  aux 
Subftituts  dudit  Procureur  General,  d’y  tenir  la  main,’ 
&  d  informer  la  Cour  dans  le  mois,  de  leurs  diligen¬ 
ces.  Prononcé  à  Touloufe  le  feptiéme  Août  mil 
fept  cens  vingt.  Collationné ,  B  E  S  S  O  N.  Controllé» 
C  OU  R  D  U  R I E  R.  Monficur  DE  P  KO  VG  E 


Kdpporteur. 
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jChez  Claudè-Gilles  L  e  c  a  m  g  s  >  împrtmeai 

~  du  Roi  &  de  la  Cour. 


